Si ! tu es utile 


Le gigantesque élan de solidarité envers les survivants du récent #séisme au cœur du #Maroc est 
émouvant. 


Quelle vie anime ce corps musulman ! Quelle générosité transporte ces cœurs croyants ! Une 
effervescence d'énergie jaillit sous les yeux du monde comme ont jailli ces sources nouvelles sur les 
flancs de l’Atlas. 


Les yeux pleurent. Les mains parlent. Les fronts perlent... 


Village après village, les secours se déploient et leur efforts sont récompensés. Les plaies sont 
pansées. Les sinistrés retrouvent leurs esprits. Les décombres finissent par libérer des survivants et - 
aussi- des victimes, qu’on espère martyrs, retrouvées sans vie. 


Qu'’Allah aie pitié des défunts, guérisse les blessés et protège les vivants ! 


Dans ce contexte d’exception, certaines personnes, notamment les femmes, pourraient avoir 
l'impression d’être de simples spectateurs impuissants, passifs, et de ne “servir à rien” dans cette 
ambiance de mobilisation générale. 


Être “sur place”, au cœur de l’action, dans ces villages où le temps s’est arrêté... Cette envie de voler 
au secours des victimes consume leurs cœurs et nourrit ce sentiment d’être bridé et incapable de 
concrétiser son souhait. 


Il est bon de garder à l’esprit certains éléments pour tempérer ses émotions, légitimes, et pour être 
utile malgré tout au lieu de verser dans la tristesse et la déprime. 


Il faut savoir qu'il y en a de choses à faire à part aller dans les zones sinistrées : 


1. Aider financièrement. 


Ne sous-estime pas l’aide financière. Dans la majorité des versets appelant au Jihad, la contribution 
financière est citée avant la participation physique. Les hadiths mentionnent que “celui qui finance 
un combattant participe au combat comme s’il était lui même parti au front”. 


Il y a de nombreuses cagnottes, organisées par l’Etat ou par des gens du Maroc et d’ailleurs, qui sont 
une occasion de soulager la peine de nos frères et sœurs. 


Il y a de nombreux points-relai pour déposer les denrées et produits nécessaires à la survie, pas loin 
de chez toi. Des départs de camions chargés sont régulièrement annoncés... 


Louange à Allah. 


2. Aider logistiquement 


La tâche est partagée entre “ceux qui partent” et “ceux qui restent”. II faut bien des bras et des 
cerveaux dans les quartiers pour tenir les stocks, ranger, charger, décharger, emballer, coordonner 
les opérations, encourager...En restant sur place. 


Bien entendu, il y a ceux qui mettent leurs compétences, médicales ou autres, au service de l'intérêt 
général. 


Cependant l'intérêt “familial” fait partie, finalement, de l'intérêt général. 


J'inclue particulièrement ici celles qui assurent les arrières en s’occupant de leurs foyers et 
encouragent ainsi leurs maris, frères ou fils à contribuer à l'effort et qui savent qu'ils ont laissé à la 
maison des femmes courageuses. Ce n’est pas négligeable ! 


Tous les membres n’ont pas la même fonction, cependant ils constituent le même corps... 


3. Relayer 


“Celui qui montre le bien à faire est semblable à celui qui le fait”. Partager les informations au sujet 
des actions en cours pour inciter les autres à y participer fait de toi un acteur important dans la 
gestion de cette crise. 


Bien vérifier que les sources sont fiables, officielles ou de personnes de confiance. Ne pas relayer des 
infos douteuses. 


Faire attention à ce qu’on dit et à la manière de le dire dans les groupes et les messages est très 
important. On doit maintenir une ambiance calme et sereine, même dans les situations tendues. 


“Certains sont des clés qui ouvrent la voie du Bien et ferment celle du Mal” cherche à en faire partie 
| 


4. Invoquer 


Lors de la bataille de Badr, le prophète #5 a passé du temps à invoquer intensément Allah. Le du’â 
est une arme terriblement efficace. C’est en exprimant notre faiblesse qu’Allah nous renforce. C'est 
en le suppliant qu’il a pitié de nous. C’est quand les uns implorent pour les autres que la pitié nous 
enveloppe. Allah a promis de répondre à celui qui l'invoque dans la détresse. Il tient toujours Ses 
promesses. Celui qui s’est levé avant l’aube pour supplier Allah de secourir ses frères n’est pas moins 
utile qu’un homme qui, pendant ce temps, déblaie les ruines d’un village perdu en montagne. 


Par ailleurs, il est extrêmement important de rappeler les points suivants : 


En période de crise, l’adoration est encore plus nécessaire. Prenons soin des prières, des invocations 
en début et fin de journée, de la lecture du Coran, du repentir et de la demande de pardon... 


Cela nous rapproche d'Allah, nous renforce et éloigne les catastrophes. Allah informe dans le Coran 
que les croyants obéissants sont épargnés lors des destructions. Lorsqu'il vit la pluie d'épreuves, en 
rêve, le messager d'Allah #5 ordonna de réveiller ses épouses pour qu’elles prient la nuit. 


Ceux qui veulent agir mais ne peuvent pas, pour une raison valable comme la pauvreté, la maladie ou 
l'incapacité de voyager sans mahram, ont la même récompense que ceux qui agissent. Comme le 
prophète € a informé au sujet des compagnons “restés à Médine à cause d’un empêchement”. Car 
“On ne peut rien reprocher à ceux qui font de leur mieux”. 


Il faut donc, par cette consolation, éponger sa tristesse et espérer la récompense réjouissante auprès 
d'Allah. “C'est l'intention qui fait l’action". 


Enfin, il faut tirer les leçons de ce séisme qui est un avertissement à chacun d’entre nous. Il y a 
malheureusement dans notre cher pays de nombreuses manifestations du polythéisme majeur. Tel 
que les sacrifices saisonniers adressés aux morts. Les sacrifices pour les Jinns lors des 
emménagements. La peur que des “walîs” envoient des malheurs. Invoquer autre qu’Allah pour 
obtenir des enfants ou la baraka... La sorcellerie, l'insulte à la religion, une laïcité rampante, etc... 


Il y a encore des pratiques qui mènent au shirk majeur, comme ces dômes construits sur les tombes, 
bien visibles lorsqu'on sillonne le pays, ces porte-bonheurs accrochés aux enfants ou dans les 
voitures pour, parait-il, repousser les malheurs ou le mauvais œil, etc. Sans parler des confréries 
soufies diffusant l'innovation et l'obscurantisme... 


L’ignorance au sujet de l'islam est un tas de décombres qui emprisonne un trop grand nombre des 
nôtres. Et pas que les sinistrés. 


Profitons de ces rencontres de solidarité avec nos frères et sœurs pour diffuser la vérité et éteindre 
ces mauvaises coutumes. Les frères et sœurs qui ont étudié ont une plus grande responsabilité à ce 


niveau... 


Qu'’Allah récompense tous ceux qui participent à soulager la détresse. Qu'il nous donne la force de 
continuer à l’adorer sans faiblir et nous accorde une fin heureuse. 
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